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Or •• De du ~ou,em.·nt d.' ,l'Union "aldôtaÎne pour la déf.'n!Oi" d.' la minorité ethni~ue et llnaul"tlque-•• ldô,,'at 

AU CONSEIL REGIONAL 
Dans notre numéro précédent no u s a­

vons donné un résumé de la séance du 
Consei 1 Régional du 7 octobre; au cours 
de laque ll e a été constitué, après plu­
sieurs mois de crise , un gouvernement ré­
giona l qui est la répétition du précédent 
Afi n que nos lecteurs comprennent mieux 
les ra i sons de ce déplorabl e retou r à " u­
ne formu le condamnée par l ' opinion pu­
bl ique val dôtaine '} , nous publ ions (l in ex­
tenso » le di scours prononcé dans cette 
occasion par le consei ll er Caveri , Prési­
dent de l 'Union Valdotain e 

C \ \ EnI - \ous di's iron,.; <l\ ant t 0 ut ',.;a­
\ oir s 'il: a tk<Jl',t ,laratiun,.. du Prt" ,.;i­
dpnt dl' la Junte, parc(' que dans la ";t"an­
ce pri'ci,dt'nù' \1. BordOli a dit qu ' il Il a­
\ ait pas dl' prO;:?TamllH' , pas d; ' , 1~ ol1l1ul. , dt, 

f!0U\I'rnement , pas dl' Junte. Or il f au­
Jrait , anlllt qu ' on pui sse \ ott :r pour ln 
.r unt(' (polir 011 ('onlr(' ), i l faudrail "'<1\ ni,. 
s' il: a dl',"; dét ' Iaralions du Il l' t',,.; id t'nI 
Bordon , ,.; il l'ail d('s di~c l arali on s sur son 
prowamllll' , sur les int t' nti ons qu'il a, 
cOlllmenl il pntend adlllini sU'('r , f!0Il\ PIlH'r 
la \ all é(' d ' .\oste, C l'st la pl'l'lIli i 'l'( ' ('ho­
St' que nOli s deums sayoir. 

M Bardon ayant refusé de parl er du pro­
gramme avant 1 élection des assesseurs, 
M Caveri poursuit : 

\Jous prenons acte du fui t que l e Prés i­
dt'II1 dl' la Juntf' Il(' \ l'ut rain' aUCunc di,­
daralion 011 qu'il \('lIl la fain' «à poSl l'­
riori ll . \ou,.; nOIl"; ri~sl'ryons donc d e nt' 
pa,.; rail'(' UIII' ,.:illlpll' dl"l,l aralion de \oll ': 
,nous cnlendonsfaireun ddJal manl ou 
loul de suite après que "1 . BOl'don a ur a 
dil les noms des candidat s asspsseurs: 
nous entendons l'ai l'l' un déhal a \ a n t la 
\ otati on dp la .T un te pour préei ser quelll' 
l ',.; t la pos ition de l'l [nion \ alclôlai ne àla 
\ eillc de la formalion de l a Junle. NOliS 
IH' croyons pas qu ' on pui sse nous en em­
pêcher. i\ous ne pouvons pas forct'r \ 'Ion­
si l'ur Bordon à faire une déclarat ion lJU ' il 
ne \ cul pa,; faire, :\ous pensons 1( u c il> 
Prési dent du Con sei 1 IH' peut püs no Il S 

l'mpéeher de di scuter el de préc i";l ~ r qul'l­
If' (' ,;t l a pusilion de l' U.V., non selll e­
ment dans une déclaration de \'ole, "'ai ,.; 
dans un débat libre el sans Iimilation de 
Lemps , 

'1ONTESANO - Consi gli ere 1 ~aH;ri , non 

ho cal'ilo 11I'1l1': l ,ci intl'nde pl '!' o;..:-nl no­
mina di ,\ s,;('s,.;on' , 111 '1' o~'lli Ilrollos l a': 

C \ \'EIU - No, io l'un'in lJuI',.;ta 1'1'01'0";­
la , l'III' i 1 Prf's idl~nLe Bordoll di l 'a lJuali 
,.;ono i l'ortulI :at: . i' l'ri \i Ipf!iati: l'hiNlialllo 
di 1'0110 ,"'( ' 1'1'1 ' 1 lI olll i di C'ostoro 1'11. · h'-lflIIo 
potuto ril'oprire la maf! li a f!.'i a ll a l 'hil'di a-
1110 di dil'f' il nos tro parere prima déli a \0-

t HZ i onl' S il queslo «( Tour d f' ,; .\ S;-; I" ~SO­

rai ,.; », poil'h i' (" è il (~il'O d ' Ital ia, il T(\III' 

dl ' J-'ranl'I ' ,' It- Tour dl's \ ssp,; ,.;orab. 
,II ' par/l'rai mant dl 's qlw,.;tions rdal i ­

\(',; au pr01-!ramllll' el l'nsuitl ' dl' l a forlllull' 
dl' 1-!'Ou\,( 'nH'llll'nL 

LE PREMIER POINT 

DU PROGRAMME 

\ou,.; <l\ ion ,; demandé, mant t 0 u l , Cl Il 
prelllil 'r poi nt , l a moralisalioll dl ' la \il ' 
publiqll(' : nous m ions dClllandi, qu ' on éta­
(,lis5l ' une foi s pour loutes l ' ilH'ompati hi ­
liti, dl's I,harges de consei ller,.; l'I'';..:- ionau\ 
ml'I ' Il'''; l'imrges de consei ll ers d 'admi ­
ni,.;trùtion UI'S grandI' ''' ",oC'il"lés nui .' \ /,"­
l 'I'lItll 'lII' adi\'ité en \ a lll" " d' \o ,--ll ~ . 
"'ou,.; m ions deman dé que 1 es parli s pl 
les mou\ t'I1Jenls prennent un engaf!.'ement 
préc is à l'pl l'f!ard en faisant présenter à 
tous les consei lI ers les démi ssions des 
luerati H'S charf!cs de eon sei lIers 0 U de 
pr('s idl 'nts, ou d 'administrateurs dé légu és 
d!'s di fférenles f!randes soe i élés; el nous 
mions dl'lIlan!l(, (lUI ' II ~ COII";I'il dl' la \ a l -
1('1 ' approu\(' un pl'Oil'l dl ' loi lIational!' pn 
l 'l' SI 'IIS. 
~n ,.;u i t" , ù Ta Il 'Un' Il) du poilll 1 dl' 110-

tl'(' JlI'0IlTCUIIIIW, 11011 .-- dl ~mandions 1 (' 1'1''': ­

pet'l de r arf!elll puhlic , qui ne d(,\Tai t pas 
(' lre gaspi li é eomme il a été gaspi lié sur­
tout dans l'es dernières années. J'ai sou­
Il,\ é une foi s la question , ici au Conseil 
de la \ all él~ , de l ' Aéroporl et i ai révé lé 
la l!Tand(' lrou\ai Ile de confier au fameux 
géll('ral (; iadlino ùe \'1oncalieri , a n c i c n 
l 'omllH:ll1danl d 'escadre aéri enne, une étu­
dl ' technique sur J'aéroport. J'ai déploré 
qUI' la Junle ait élabli à ('e s ui l'l , en 
écoutanl malheureusement ICb ,.; u f! ge 5 -

tions de l'assesseur Ualestri , un honorai ­
re de qualre millions . Je vi ens d ' appren­
dre que le §!:énéral Giachino de \'1oncalieri 
a déi à présenté à l'admini stration r i~Il'i 0 ' 

nale une note non plus de quatre millions 
mai s de "1.920.000 exaf'temenL. L ' appétit 
\il'nt ('n mangeant, << l 'appetilo viene man' 

f!'Ï<mdo, » 

\u If Ut ' j'ai l 'honneur de parler avant le 
Pl'I",.; idl'Ill Bort/où il' dé",i l'l ' raib savoir de 
celui-ci s'i l S I., prépare à faire payer cel­
ee note ensuile d' une délibération de l a 
JUille. 

Il yale cas Valol 'ra, le fameux Va l 0-
l ,ra de Turin , auquel on a prli!n :s 3 mil ­
lions de lires pour faire une étude techni­
IfUI' sur le champ de golf de Fénis; il ya 
la qUI 'stion de la publicité touristique, a­
\PI' I. 's sonun es scandal euses que nou s 
<l\ 011 ,-- IUI's dans un IwhdollIadairc d l ' l a 
\ ail 1"1' Ù' \OSl C. 

\ la lettre c) du pl'( 'mi el' point d~ notre 
prollTamme, nou s di sions: «pas d e nomi­
nations d ' employés sans co n co ur s et 
I,n 'u\es de sé lec tion », car en ces derni è­
rI 'S années on a nommé un nom b r e i n­
( ' 1'()\ able d' employés sans aucun concours 
IIi preuve de sélec tion . 

Et enfin il y a la lettre d) où on peu t 
lire: ({ per forniture 1 inviti a tuttI' le ditte 
in \all e con offerte in busta chi u sa da 
aprirsi in presellza di lutti gli interessa­
ti , II Cette règle n' a pas été s ui v ie ces 
dernières années . Il y a eu des abus de 
tous genres, soit pour la fourniture du pa­
pi er , soit pour les impriml'ri es, parce 
qu ' en cette mati ère il y a deux imprime­
ries qui sont l et' beniamines; puis il y R 

deilx petites imprimeries auxquelles on 
donn(' dt' ll 'mps à autre quelquf's bonbons, 
l'our nI' pas l es fai re cri er trop f 0 f t. 0 n 
imprime aussi des lines à des prix fahu­
Il'u\. \oil à pourquoi nous demandons que 
les offres des différentes mai sons soient 
présentées dans des enveloppes fermées 
et que ces enve loppes soi ent ouvertes en 
présence de tous les intéressés . 

Il y a la quèstion des ass uran ces de 
\oitures, de cami ons, d ' autoei ternes. Il v 
a des titulai res de mai sons d 'assurances 
à Aoste qui di sent: «Ma è mai Dossibile, 
noi da di cci anni , da venti anni faeci alllo 
f!li assicuratori in Valle d' Aosta e non 
si amo mai ri usc i ti ad assi curare un' aùto­
moll i Il ' dell 'amlllilii strazi'one l'f~!!j '1nal e. 
\nche qui ci SOnl) ", cl l ' i r8t'C'OI!Hmdali di 
ferro. }) 

suite pag .N° 2 
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Au Conseil de la 
suit~ de la pa~. nU 1 

Alors, 1., prf'mier poinL c .'~t cela : mo-
-

ralisation de la vie publique. 

Ethnie, Statut, 
Eaux 

Deuxi ème poi nL: défen se de l'. ~ t h ni. ' 
valdôtaine; et là aussi Il 0 us d('mullt!on s 
que M. Gordon pwnne l'e n g ri g e 111 en L de 
faire une requête écri tp nO;l pasà ~L Bf'r­
nabei ou à Granzolto,_mai ,.; ' Ù :\1. Rumor, 

Président du Consei 1 des Mini"trps, afin 
qu ' on autorise une hOIU)I~ fois l ' installa­
tion de répéteurs dl~ la télévision fran­
çaise et de la télévision sui sse c~n \al­

lée d'Aoste. 
b) compétence régional e sur l'Ecole; 
c) inscriptions bilingues; 
d) examen de françai s écrit pour tous les 
concours ou preuves de sé lcction, Il faut 
en finir avec l'examen de françai s ora 1. 
On m' a dit qu 'à un emplo yé, qui passera 
peut -êLre mai ntenant au « Partito soeialis­
ta vald,ostano », on s'est contenLé de de­
mander, lors de l' examen de f r a n ç ais: 
« corne si di ce , in franeese, uno, due, Lre? 
Il a répondu: «un, deux , troi s», et a P,t {, 
reçu. Voilà pourquoi nou ," dC'mandons 
qu'il y ait un examen écrit. 

Nous demandons, enfin , la défense de 
la main-d'oeuvre valdôtaine. 

Troisième point: réali sation du Statut: 
Nous demandons qu' on présentfe au Con­
seil régional le proi et de loi pour la r é­
partition financi ère entre l ' Etat et la Ré-~ 
gion qui traine depui s le Illois de ianvier 
de cette année. On a dit qu ' il fallait éta­
blir des « accertamenti ». No us espérons 
que depuis le moi s de i anvier i us q u' a u 
mois d'octobre' on soit arrivé à ('(' ''; (W( '­

certamenti» l'l qu ' on pui sse final e m ent 
porter et di scuter au Con sei 1 régi onal la 
loi sur la répartition Cinancière entre l ' I ~ 
tat et la Région. 
b) Zone franche: se lon la thèse du député 
Olli etti et selon ce que nous avons t 0 u­
iours soutenu. 
c) Les deux articles sur les Eau x q LW 

nous avons concordé au Cori sei 1 de 1 a 
Vallée et approbation de la loi' du Domai­
ne qui a été présentél ~ par h ~ ,.; {, na t c' ur 
Berthet conformément à no s mwienne s 
instances . 

Culture et 
Tourisme 

~uatrième point: impul sion no uv e Il (' 
aux valeurs esthétiques, artistiqucs, in " 
tellectuell es et culturelles. Cela veut di­
re un plan archéologique artistique, un 
plan de réimpression organique de s 1 i ­
vres et des iournaux valdôtains; reeuei 15 

de di sques de patois vald6tain , p:Jossai­
r .. du patoi s, ,('inl'ma «'l th{,âtr!' f~ançai s, 
l'Le., .. te .. , 

Pour la \ 'i Ile d' Aoste , nous tlc 'mandon,.; 
qu 'on s' O('('u ~)(> une hOl1l1l' foi s d.. 1 R ri r­
culation routii'n' , qu'olltrace 1lIl«' honnI' 
fois la ru e parallèle à la ru f' JC'::; Portc',.; 
Prétori cnncs, quc l ' on se dér ide à conti­
nuer la nw Chum!.I!I'\ '. i \utolll' de la ru (' 
CllHmltér~ , on ('st c~n train d (' eonstruire 
dc's l'ollt'('tifs , mai s !; , nif' n ' ('st pas fai­
te, Nous df'llIandons qu ' on se dl",cide à ré­

soudn' Il'proLlèllH' dl's pli l' k i Il ;.! "', que 
nous avions COIllIIH'IH'I:' t't conduit à hon 
port, 11lIi stlue nous mi ons adwté Ips If 'r­

rain", du futur parkin~ JI' 1 a ('athédrale. 

Nous aviOlh romllwncé à ach('U'r des tl'r­
mins pour faire le parking- d cs Portes 

Agriculture 
Cinquiènw IlOint: plan n"'gional r\)rc ~ s· 

ticr. I\ous mons \u qUI) ~L \1aquil-'1Jaz est 
destiné à (~tn~ le futur ~ssesseur à l' a~'ri­
cultun ~. r," assl'sseur Maqui ~lUZ a été un 
hon asscsseur à \' ap:riculture,(1 0 us l ' a-, 
vons reconnu plusi 1 ~ lIrs fois ; i 1 ( ~S t IIIW 

personne Iwnn(' tc', Pl ee fi ' ('st pas un pc ~ ­
tit compliment, en C I~ llIoment où nous de­
mandons la morali sation d(~ la vie publi­
que. A rc propos, qu ' on IIH' pernwU(' ri l' 
raPlwler le mythe de c('[ IIl'rcule qui rit 
les douze terribles fatigu es; la plu s terri­
hie fut ce lle de nellover 1 l' s {,t ah 1 (',.; 
d' Augias. ~1onsieur nordon , dan~ le pa­
lai s régional il y a besoin Jc' propn-t{,1 
Lns différents partis ont différent s S\III­

holes: les uns ont la croi x, nous mon~ 1 e 
lion , les lihéraux ont Ic drapeau tricolore 
du Ri sorgilll(~nto, mai s il faudrait mettre 
dans nos armoiries de parLi ou dl' mou\ c'­
ment un bon balai s IJour nf'lto~ l'r 1 (' p a­
lai s régional, .. t en dehors du palai s n "'­

!,donal . Ce serait la chose la plus nnpor­
tarll( ~ . 

,'lais rC\-{'JIons Ù \1. 'laqui;.!llaz, qui est 
(' Olllllle je disais, une personnc ' honnplf'. 
Cependant nous voudrions 1 .. , pf" if' l' cl e 
\ouloir acquérir LIIH' l'lus grandc sensibi ­
lité en matièrE' fon ~sti ère, parce que nou,. 
mons l'imlJressi on que jusqu 'à pr i~s ('llt 
il ne s'est pas heaucoup 0 Cf' U pi, d .. (' (' 
probl ème. Nou s voudrions qU'dI ('l'ltf' llIa­
tièreil \ euill eagird'unefaçon plu s or­
(!ani(lU(' et se déc ider à t\'acer un plan rt' ­
gi onal foresti el' , dont on a un [-'rand be­
soin cn Vallée d ' Aoste, car dlcz nous on 
a toujours détruit k :s for6 ts sans pcnser 
que c'était un patrimoin e économiquc im­
portant , surtout pour un pa~ s qui \ i t dc' 
tourismc . Si toutes I('s montapH's {'taic'nt 
n:~duites comme la montagne slir "uart a­
près l'incendie de Trois-Vill es, jl' ('('oi", 
que I('s touristcs fuirai ent de 1 a Vallée 
d' Aoste au lieu d ' \ venir. 

Vallée 
Prétoril'nn es. Là aussi nos successcurs 
ont dormi pendant troi s années e t prati­
quement n 'ont ri cn fait. Si vous ne vous 
décidez l'as à faire l ' ('\propriatioll IIl's 
terrainS, \OUS n 'arri\ewz iàmai s au port. 
lin propri étaire m' a demandé, lorsque l{'­
tai s Président de la .IunLt', 5(,,000 1 i ('('S 

le mètre, I)t à ~1. Cordon, connlle asscs­
seur aux finances, 50.000 lir(~s l e mètre. 
Si on ne SI:' déc i df'pas à fair(' une IWIIIH' 

expropriation, UIl(' foi" pour t 0 u L l ' s , on 
n' arri \l'ra iamai s à rèsoudrp 1 ( ~ prohl i'lIH' 

(I,'s parkinp:,.; , qui l'st trt's important. Tout 
Ir: mOIHJe. Sl:tOIU)f' (lUI' Ic's \oitun's fiknt 
l'tlH' S' aJT('tc'nt pas Ù :\ostc' , mai s tan t 
qu ' on n .. r{'sOllllrapas h' probl ème 11,1"> 
parkin~-s, 1(,,,, \(Jitun'''' fiif-ront \c'rs la llH'r 
d'un C'ùt{, f'l \l'rs \Ps tUlllwls dt' l'autn'. 

et Forets 
• ~ous m Oll ~ d('mand{' aussi qu 'on fasse 
ulle ou d('ux ('xp{)riences-pilo! es, ' r 0 III nU' 

dans Il ' \alai s, d ' {~tables ('OIlU\lUII<llltain ',.; 
pan ic' qllf' la proprit,té ap:rit 'oJe en Vall {:1' 
d'Aostl' pst ('xccssi\cmcnt mon·('I("'p (' t 

puhùiséc. Si on 11f' p('nsl' pas ù c'ri'l~r 
des étables COllllllllm!lltairps, au ('OllUllfm­
('l'ment sous forme d' eN,{~ripn('es-pi lotes, 
l 'ap,ricultun' dl' la \ al Il:/' d'\o,.;t l' ('s t 
dpstinée à une faillite ccrtainc, Ce n e 
sont pas les eontrihutions, e c n e", 0 nt 
pas I('s subsides qui peu\entla s au \l'r, 
Tout c'('b n'est qu ' une dispers'ion d'a r­

!!cnL 
Il faudrai t l'ai re égalemcnt un a 1 pa p: (' 

modèle, il faudrai t crècr un l' st a t ion 
d'horticulturc, dc floriculture et d 'a~llOri­
culture, avec un cabinet sc ientifique, en 
li ai son avec les universités, C' ('st ù din' 
trmai 1I('r séri cusement pOUl' II' pro~l'':'S dt, 
l ' agricu Itul'I ~ . 

Les autoroutes 
Il y a un autre prohlèmc: la villn d' l\os­

te et la haute Vallée nc doivent pas (~tf{' 

i so l{'c 's du p:rand trafic' international. Il \ 
a une bande dl' ,"pi'('ulatnlr,.; dans notn ' 
\aliiw, dont (' c'rtains admini strateul's l'l'­
(!iOIHlll\ , Ilui Sml~!:t'nt à faire l 'a Il tOI' ouLe 
d' Aoste à Courmayeur "t à construire un 
nont SUl' le Cuthi er, cl (' Forossan ù S i­
;.!1Ii.1\C'''' , ('oupant ainsi du p'and trafi c in­
ter national soi t la vi Ile d' ,\oslf ', soi t 1 a 
haute Vallée,l,( ~s nommer~'ants d ' ,.\ost( ' 
iusqu 'à préS('nl , onl été d'ullt' passi\itt' 
absolue. Une foi s 1 ai demandé à \1. Lu­
chini , prési dent des eommer,'unl:-i: (, \Ia ki 
10 sa che s i sta comhinando'~ 1.0 sa ehe 
il Consi(!li 0 comunale di\osta, a III a p:­
~-i oranza, ha apprO\ato il prop:dto di un 
ponti! sul IJuthi er? Cosa dicono i ('U!II ­

merçianti di questo falto che la r iltù di 
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FRIOUL: alliance du P. L.1. et du M.SJ. 
con t r e la 1 a n gue S 1 0 ven e 

Au Conseil régional du Frioul - Vénétie 
Julienne, les conseillers du PLI ont voté 
récemment (comme les neo - fasci stes du 
MSI) contre un projet de loi en faveur de 
la protection de la langue s lovène 

Cette nouve Il e - surtout après 1 e com­
portement de M Malagodi à l 'égard des 
Valdâtains c ne nous a guère surpris . Nous 
aimerions savoir cependant ce qu 'en pen­
se (, notre )) Pedrini , conseiller rég.ional 
PLI, qu i di st i ngue à tout bout de champ 
e'ltre le régionalisme en général , rep""~ 
sé par le PLI, et les Il autonomies spécia­
les )) (comme la nôtre par exemple) a u x­
quelles ce parti serait favorable Au cours 
d 'une des récentes séances du Consei 1 il 
a affirmé, avec force prosopopée, que si 
un jour le PLI s 'avisaitde prendre une 
position antivaldôtaine, lui , consei 11er 
Pedrini, et son collègue libéral sortiraient 
de ce parti Il n 'a pas ajouté s' ils forme­
raient un parti libéral vdldôtain ou iraient 
grossir les rangs ( considérables) d è 1 a 
DL ou ceux (plus modestes) du PSU 

Il reste à savoir ce que M Pedrini en­
tend par position antivaldôtaine . Est-ce 
que la haine ou le simple mépris pour la 
langue française constituent à ses yeux, 

~""""""""""""', ..... ,""""""""~""""'''''''''~ ,. ~ 

~ UNION VALDOTAINE ~ 
~ ~ 
~ ---.-.------------- ~ 

~ DIMANCHE 16 NOVEMBRE,FETE ~ 
'" ANNUELLE DE LA SECT ION DE ~ 
~ ~ 
~ 5 AIN T MAR TIN D ECO R LEAN 5 ~ 
~ ~ 
~ -------- ... _........ ~ 

~ ~ 
~ H . 9,45 - Ra ssemblement a St. Mar· ~ 
~ ti n, place de l'Egli se, ~ 
1 ~ ~ H , 10 - Départ pour la déposition ~ 
~ d'un bouquet de fi eu , ,, su r les tom· ~ 

~ be s. de E . Chanoux , A . Deffe y es et ~ 
~ . C . Gex . . ~ 

~ H . 11 . Messe , en l angue fronçai se, ~ 
~ à l'église de St. Martin . ~ 
~ H . 12 ,30· D ,ne r au res ta uran t Vil· ~ 
~ la des Fleur s. Au dessert (à 14h 30 ~ 
~ ~ ~ environ) la parole au Pr ési dent et ~ 
~ aux dirigeants d e l 'U . V ~ 
~ . ~ 
~ Prixdud'ner : L .2000'Pour la ~ 
~ ~ ~ reservat ,on de s places (dernier dé- ~ 
~ lai , vendredi 14 ) pri ère de s 'adres· ~ 
~ ser soi t au Si ège centra l de l'U V. ~ 

. ~ à Aoste, 'soit a la section de Corlé· ~ 
~ ans , o~ bien au ca fé Ri o n d a (tél- ~ 
~ 44097 ) ou encore au Prési dent de ~ 
~ v otre section . ~ 
~ ~ 
~ ~ ~ --- .... _ .. _ .. ..... _. ~ 

~ ~ 
~ ~ 

~ DIMANCHE 2 3 NOVEMBRE ~ 
~ ~ 
~ FETE DE LA SECTION DE ~ 
~ ~ 
~ SAINT-CHRISTOPHE(PLAINE) ~ 
~ --._ --_ . . -.. ~ 
~ D Tner à 12 h eL!re 5 a u Re staura nt ~ 
~ Casale· Réservation d es plo c es ~ 
~ ( i u s qu'à i eu d i 20 no v e m br e d è r nie r ~ 
~ dé lai ) chez M . Casal e ou ~u siège ~ 
~ central de l'U .V., 29 rue F estaz, ~ 
~ Aos te . ~ 
f Port ic i potion de M .M . Co veri, Mill" ~ 
~ coz , Fosson , Filli é troz ~ t outres . ~ 
~ membres du Comité central de .I ' UV ~ 
~ ~ 
~ ~ 
~ . ~ 
~ 9'////.I'/////////////////////////////////////////A . ////////~ . 

comme aux notres, un comportement f 0 n -
cièremen't antivaldôtain? Sa conduite lors 
de l 'affaire Malagodi et sb préférence ex­
clusive pour l ' italien prouveraient plutôt 
le contraire . Or la préférenc:e ex cl u s ive 
po~r l' ita.1 ien est logiquemrent plus grave 
dans son cas que dans celui, par exemple 
d 'un d.c. ou d'un p.c.i . En effet.r chez un 
d . c., chez un pc . ou chez ni mporte qu'e 1 
adhérent dun autre parti italien favorable 
au rég ionali sme , le mépris pour la langue 
de nos pères constitue certes une attitude 
antivaldôtaine, restrictive de l 'autonomie 
qu i nous a été octroyée en 1 948, m.a i s 
point destructive cependant de toute auto­
nomie Dans le cas, au contraire , d'un a­
dhérent d ' un parti comme le PLI - qui 
n'admet que des autonomies s p é ci ale s, 
justifiées par l 'histoire et par l'ethnie­
le mépris pour le français a un caractère 
non seulement antivaldôtain mais franche­
ment anti-autonomiste, en ce sens que no­
tre prétendu autonomiste valdôtain ne res­
pecte pas ce qui devrait constituer à ses 
yeux, s'il était logique, le fondement mê­
me de 1 autonomie valdôtaine . 

En d 'autres termes, le consei 11er régio­
nal Pedrini et son collègue du PLI ne 
peuvent échapper au soupçon d' anti -auto­
nomisme qu 'en accentuant leur caractère 
valdôtain Ces deux consei "ers , qui ne 
disent jamais un mot en français, seraient 
plus tenus que quiconque à parler cette ; 

langue, non seulement pour les ra i son s 
quenoùs venons d 'exposer ma i s égaie­
ment pOu r prouver qu' ils s e di st inguen t 
de leurs collègues libéraux du Frioul­
Vénétie-Julienne, lesquels (seuls a v e c 
les fasci stes) viennent de s 'opposer à un 
projet de loi pour la protection d'une lan­
gue minoritaire, alors que la Constitu;tion 
de la République dit clairement, dans une 
langue que les p. l.i . devraient connaître: 
Il La Repubblica C .) riconosce e promua­
ve le autonomie locali » (art. 5,)et. surtout: 
« La Repubblica tutela ( .,. ) l 'e mi'rroranze 
linguistiche Ji (art 6) . 

1IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIItllIl~lIIlIIlIIlIIlIlIillrllllllllllllltllllllll~tllllllltliH,tI"III;n'" . . . 
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1 i U ~V. Un dél ég· ué de la " a 
fête du Peuple Jurassien 

A l 'occasion de la 22e Fête du peuple , leurs humai tles et C'?st seulement dans 
jurassien qui eut lieu à Delémont ( Suis- " ce berceau qu 'elles' peuvent se déyelop~ 
se) les 12 et 13 septembre, un délégué " per 
de l 'U .V adressa à l ' Assemblée populai · «Toute atteinte, toute oppression, tou-
re 1 allocution' suivante: «te limitation du droit des peuples de 

(( C'est ou nom de la présidence del 'U- «s 'exprimer librement devient a lors un 
«nion valdôtaineque j 'ai le plaisir · de «délit contre ·l 'humanité entière. » 
(i vous sdresser, chers amis du Jûra, 1 e Nous rappelons à nos lècteurs que le 
i, salut le plus cordial Jura suisse, habité pdr des popu 1 dtions 

« Nous , valdôtains, nous retrouvons ICI, de langue française, fut annexé au can-
\( dans cette terre francophone, des pro- ton de Berne lors du congrès de Vi~nne, 
" bl èmes, des exigences, des espoirs qui en 1815. Les Jurassiens ne se sont " j a-
" nous sont communs Cette recherche de mais résignés à cette injustice', . ef de-
i< la li berté, ce gout même, si français , de puis quelques années surtout ils deman-
" la liberté , sont aussi les nôtres, PUIS' dent leur séparation de Berne et l 'a créa-
«que nous sentons d'appartenir à une mê- fion d 'un canton du Jura au sei n de la 
«me civilisation qui existe au delà et au Confédération Hervétique . 
(( dessus des frontières et des Etats, et 
(, avec vous nouS affirmons aujourd 'hui la 
" volonté de con.tinuer à lui appartenir 

(, Dans ce monde moderne toui OUIS plus 

" niVelé et aplati , l 'ethnie repr~sen te une 
" alternative à la massification et à l ' aiié­
" nation de I ·homme . Ce sont les commu~ 
" nautés ethniques qui expriment 1 es va-

~~~:~~:~~:~~:~~:~~:~)::--;:f~:H:f~~~~~~:~-)::.~~~:~}::-~:l 

AU VERSO 
a.liI: ___ • 

1 e portrait de l ' illustrissime Aloert Cha­
monin, qui préféra jadis le ~assemole­
ment à l'Union, et qui préfère aujour­
d\ui "SON» autoroute au Rassemblement. 
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A TRAVERS LA VALLEE 
AOSTE 

ACCIDENT MORTEL - Le 23 septem­
bre, vers 10 heures du soir, I' ouvrier Mau­
rice 8esenval, résidant à Charvensod, a 
été vic time d'un acc ident mortel peFldant 
qu'il réparait une grue à la fonderie de la 
S.N. Cogne. L'infortuné j eune homme é­
tait à peine marié depuis une quinzaine 
de jours avec Charlotte Munier, âgée de 
22 ans. 

Nos condoléances à l a rami Ile Besen­
val , si duremènt affligée. 

ARNAD 

ACCIDE T MORTEL - Le soir du 1er 
oc tobre, Adolphe L aurent , 22 ans, fi Is du 
cantonnier de l 'ANAS M. P ierre Laurent , 
apemu la vie à l a suite d'un 3 CC idcnt 
d'automobile survenu sur l a nation ale 26 
à l' e~trée' de POht-St. -M~rti~. 

Nos condol éances émues à sa rami Ile 
si durement éprouvée. 

ARVIER 

MARIAGE - Le 31J août M. Raoul Mar­
tin d'Innocent, 25 3ns, plomb ier d e son 
état , a uni sa dest inée à ce lle d e Mlle 
Angèle Bionaz d'Aoste, âgée de 24 ans . 
La cérémonie reli g ieuse a é t écél ébrée 
au Sanctuaire de N.D. de Guéri son (Cour­
mayeur) en présence de n o m b re u x pa­
rents et amis, après quoi l 'on dpscendit 
à l 'hôtel Beau-Séj our de Pré- St. Didier , 
où eut l i eu un ex~e ll ent dîner arrosé de 
bon vin de l a Vallée . 

Nos mei lleurs voe ux de bonheur c t Je 
prospérité à ce nouveau foyer .va ldôtain. 

NAlSSANCE - Le Il septembre e st né 
David Perri er , trois ième fils du canton­
nier communal Marin Perrier et de son é­
pouse Alice Naudin . N o s Féli c itations 
aux heureux parents et souha i ts de pros ­
périté au petit. 

JOVENCAN 

PROMENADE A GRENOBLE - La pro­
menade à Grenoble organi sée par la 'iec­
tion de l 'U.V. a eu un grand succès . Plu ­
sieurs 'lI1 ioni stes des communes voi s ines 
s 'étairnt j oints à ceux de Jovençan . L 'é­
vénement a eu un écho dans « Le Dauphi­
né L ibéré» du 8 S l ptembre, qu i en a infor­
méses l ec teurs en ces termes: « Une dé­
légation de quarante personnes de l'Union 
Valdôtaine d'Aos te, ayant à sa' t. ê t e M. 
Albin Duclos , prés ident de la section 16" 
ca l e , a effeçtué une promenade d'un .i ou r 
à Grenoble . Nos vo isins sont arr i vés hier 
matin e t , après l a vi site de la v ill c et la 
messe cél ébrée à Varces parle CIII"P n ' I('I1 -

doz, auquel les lie une gr a nde' éllli i 1 ir~ 
(d'où le choix de ce tte localité), 111 1 1(' ­

pas l es a réunis au res taurant Les Ombra­
ges à Fontagni eux. Si le c ie l dauph inois 
se mon tra i nclémen t. nar con tre 1 e so 1 c il 
fut presr nt dans les r h<1 1l I s folkloriques 

entonnés par unc assistance m\ I(' llIalgré 
tout d(, son séjour e t des; (" ( 1I 1!:J('!" ;; III i ­
callx qu'il s Ont permi s'. » 

MORGEX 

MARIAGE - Le 2 octobre a été cél ébré 
en l 'égli se de Morgex le mariage d e M. 
Remo Domaine avec Mlle Elvi re Arnod , 
suivi d ' llll gai dîner à l' tf tll e l Jardin de 
Sarre. 

Féli c itations et souha its à ce nOUH'3U 
foyer va ldôtain , 

PERLOZ 

MARI AGE - Le 21 août notre ami '\Ilar e 
Crétaz , de 27 ans, s'es t uni pour l a v i e 
avec la genti Ile demoise lle Clé 1 i e Vi­
gna l. A ce nouveau foyer va Idôtain n o s 
meilleurs souhai ts J~ bonhelll' , prospéri­
té et vai Ilan ts ['ejetons, 

DECES - Le 18 aOlÎt es t décédé à Ppr­
l oz le doyen du pays, \1. F lorentin Cap­
rX' l in, 5gé de 93 an s et uni on i s t e con­
va ITl CU, 

Menu is ier de son état et plus parti cu­
li èremell tonnel ier , i l a exercé toute sa 
v ic cc méti er avec un grand souci du tra­
va il bien fait. L es caves dl' Pcrl oz sont 
bien garni es de cuves et dl' to n n e 3 u x 
construits par ce t art isan c ()n sc iene ieu \ 
et qui en perpétueront le SOll\cnir. 

Homme très correct , affable et ami de 
tout le monde, il a été accompagné à S3 
dernière demeure non seul ement par lès 
habitants de Perloz mais a u s s i par de 
nombreuses person nes a cc ci li ru e s des 
pays env ironnants, où il étai t également 
connu et estimé, 

Le 23 août , vers c inq heures du matin , 
à 500 m. du chef- li eu, au mili eu d e i a 
l'Oute, aété trou vé mort \'1. Ferdin3nd 
Badéry, de 3l an s. Ouvri ç;r à l' 1 LSS A 
VIOLA , il rentrait chez, lui sur s a moto 
après une .iournée de trava il ; il avai t rai t 
ulle pet ite halte au chef- li eu, e t depui s 
ce moment personne ne dr v:\ it fJlu s 1(' re­
voir en vie , Fut- i~ v ictimr ' J' UIl m<1 lais(' 
ou d'une fausse 1i13nOf'U\TC" T ou tee 
qu'on a pu constater e ' es t 'lue s a moto 
ava it buté contre le cani\eau, du côté de 
la montagne . T ous les ouvri ers de l 'lLS­
SA uni s à la popul ation de P e ri o z ont 
funéraill es de ce jeune homme qu e la 
mort a prématurément l'ra ppP 

Eg31erre nt à Perloz, le L L septembre, 
ont eu 1 ieu les obsèques Lie \1. Gustave 
Bonel , unioni ste dc l a premi ère' h(' III 'C, 
décédé à l' âge de B4 an s après une \if' 
toute consacrée à la rami 11 (, c t Lili Lr,}\ail 
des champs, part it' Idièremc nt pé niole ! ' t 
méritoire LiailS IlO" nJJes Illontagnrs . 1.( ' 
nombre imposant dr- per,"ollncs qui as­
s istèrert à ses funérai 111's fut un l émoi­
gnage él lX.{uent Je l 'es t ime généra lr donl . 
il joui ssait. 

Nos s incères condo léances aux famil­

\cs Cappcli n, Badéry 'c' t 13onel . 

SA RR E 

MARIAGE - Le 20 septembre a été cé­
lébré le mariage de 'VI. 'vlarc Chanoux , 24 
an s, avec Mlle Olga Laffranc de Joven­
çan, âgée de 21 ans . Nos \OeIIX el fél ic i­
tations au jeune couple, 

NAISSANCE - Le 30 septembre esl née 
Sarah Vallet , !ïl le dp Loui s r t d(' \ \ 11( ' [1 -
tine BortolotlO. ;\Jo.s complimenlS ,1 11 1),1-
pa ( fi Is Je \1. Oc lav(' Va 11 ('1, flIpmbre du 
Corn i té Cpntra l de 1'l.V ) c l à la maman 
ainsi qlic nos souh aih de prospéril<~ à 1 a 
pet ite . 

SA I NT-P IER RE 

NAISSi\\CES - Deux jumeaux de sexe 
masculiri (fin 30ût) Lians la famille de '\Il. 
Françoi s Rumiod et une peti te ( 12 sep ­
tembre ) Lians cel k d(' \1, .! acquf's TOli so 
et Ada Cer1toz. F,',ri c it3tion~ au.x parC'lIts 

et souhaits de prospér ité aux trois béb/~s 
qui ont reçu lès nOms dl' t.0" ,U·, Luc c t 
E lda. 

\;Jt\RL\GES - LA, :27 S('pl l' rn!w(' il . (~ I (', 

cél ébré 1(-' mari age de' \1. \'CI1<JII((' \3érald 
m('( \111 l' Lili an e T homo.ssC' [; 1(' 2 nr· t ()_ 

lm ' a l' II l i eLt-.œ lui dç V1II r Janine (; 1 0 

so <]\('c \1. l ,<l urent Cllf'n l rr ' d' Elmllhl ('s. 
\in" fr'- li c ilülions e' t ."ollh<lils d t' bon­

Il ('I II ·. 

\1:\TCII DE FOOTBALL 011 "J l' l' ( ' x ­

( (' I\cncr dll cé libal. ,) - Le 28 septembre 
I('s cheva li ers du football , di\'isés e n 2 
équi pes, mari és d' lin rôté, cé li bat3il"f's 
de l 'au tre, sC' sont affron tés e n un IOllf­
noi épique SOIi S les Tegmds ,ldmiréllifs de 
lelJrs respec ti\ es Dames C'l \')amoisl, 1 Les, 
Ce l urent les seconds , c 'eshl-di re l,' s 
Damoi seaux, qui Il 'IIi JlO I'I (\ il ' lll ia vi c toire 
par 2 buts à 1. 

Pal' pun it ion pour I('ur IKIIICjIH' d e \ 'i ­
gucu r r i d(' Pl 'éc i sion les III a r i é s furen t 
("(JIIdarnnés à payr'r. au res taurant La Gri­
\ola, lIli substanlif ique repas dC'slillé à 
répar('r les force's des lins c t des autrps, 

Après les premi ères l i bations l a paix 
SE-' fit entre les d('u\ ralllps , au nom des 
in térPts supéri eurs du premier se xe, plu .c; 
menaces quI' iamai." ('Il nos II·i slr '." Lemps 
de fém'iniJlE:''' ('onslesL3ti ons . 

TORCJ\iO\ 

DECES - !\lolrr é1lll i \li chel Ch a Ir i a n, 
pr('si tl r ll l de la s('r tion l .V, dl ' l mgnon , 
,1 (' II la dOll leli r de Ix' rdr(' SOl i pI\ I"( '. Jo­
" ( 'pli - I ,olli" Clw ll i ,lII d(~(' (',d (, 1( , I l (xl()­
!~( ' ,:1 l' ô~r' de' 72 ,III". 

\os COI Il \r"l ! éa ll« '." à SOli ('pOII .,,(' I .\die 
('1 ,-\ ."(.,, ril s \ l id wl , f{o"( ' " 1 C(~ I( 's l ·lllr' . 
------------------------------
VALDOTAINSI 

renouvelez votre abonnemen t au 

" PEUPLE VALDOTAIN , 
29, rue Festaz - Aoste CC 2 40 412 
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Au Conseil de 
su ite de la Pag2 

,,\osta è destinata ad essere l ngliata J4Q­

ri dal trafficn dei G r a n S. B e r na r do?» 
~1. L uchini m' a répol !lJu : «Noi A',hiamo a­
\uto delle assi curaz ioni dal Fif'si/ I, 'nt" 
della Giunta f' da l Sindaco drdia c ittù di 
.\ osta . » - ,l e lui ai répliqué: «Fidatevi di 
qlwllc assicUI'ay;ioni ; poi un bel giorno , 
qllillldo ,' i ,..;arù il ponte S il 1 \luthi er , \ (' lH' 

aecorgeretf· " pia!'!!','," :. ' ;~ 1"tl ll" !w'ri,", ' , 
ilia :,;arù tropp" tardi, » 

\ 'oilà pourquoi nous mÎ ons d "lIIandi' 
Jans notre pr01--'Tamme et nous a\'Ïons ob­
tenu des assuranel's dans !l' .-;n1 :-: '1111' 1 a 
\ilk J ' \ o,..; tl' et la haut /' \ a ll i~ t ~ n e SP­

raient pas is"I I"'s par ('es OU \ t'a!2'es, F"j 
lein n 'est qu 'ull pn·'tl'.\ t t', l' " Il ' ,,,..;t qUf' la 

Assistance 
;':nfin il faut rc \oir !l's rH in (' il" '''; dl' 

l ' as,.; i s tane t ~ soeial,·' , Il nous rt",.;ult" 'I ii! ' 

l ' as,",,'sseur ,\lapp, ~ lli aurait di 'pt'n,.;t', : : ,1:' " 

ln ,Jt.rnii'w annl'I' ,IBO milli oni:;; Ilour l'as-

si stance, mai s sous UIII' 1'01111( ' d 'aumôllt's 

hUllli li antes f'l , pi , ... enCOri', mec un s\,.;­

ti'III" dl' St' fairt ' dt· la réc lanll' IIt 'rslmnel­
II' Jlour 1 .. ,..; \oi, dt, préférence. II fa ut 
..Il<IlI ~ ... r .1;. ,., ~ ,..; ti'lllt' , il faut f' r {' t'r It' 
li vret t.I a,..;si starH·(' . Il faut t ' r i' n ['/!"cIle­
lIIent ces instituts pour l' t'nrWH' " qui man­
quent en \alli,,' , l'ar l'on Iwut pas l'onti-

Le 
, 

probleme 
Il ~ ' a la questi on de la Cogm ', au sujet \ 

dl' l aqu e llt ~ nous dt'mandons qu 'on conti­
nue une ac ti on éneq;i qup pour les finan­
eements, pour qu ' on pui sse arri\er à une 
modern isation technol ogique d c s insta l ­
lati ons , pGur qu 'on pui sse résoudre un I' 
bonne foi s 1 .. probl ème de la fum ée, 
On continue de parl er du touri sme, m a i s 
tant qU11 ~ ' aura la fumée du Fudii- )ama 
sur Aostc , I(,s touri s tes IW Sl'l'ont p.lIèm 
charmi's d(~ s'arrêter dans n~tre \ 'j ire. L e 
probl ème de la Co/-'1lf' l'st ml gros proLl è-

préparation de l' autoroute d' ,\ o,.;te àCour~ 

maveur. Ceux qui sont fmoral,les à ces 
d .:,,,,e::i, Ile sont pas fm'orahles aux inté­
rêts collect i fs de la Vallée et de la vi Ile 
d 'Aoste; ils sont favorables à l eurs po·' 
ches, parce que i e rappf> lIp .e n(~ or e une 
foi s « le mani sulla c itLà» et «If' mani sul­
l a Vall c d' Aosta » pourle c ompt e des 
groupt-'S pri\és et financ i ers qui pensent 
natul'I ' II( ~ment que la Vallée d ' i\oste es t 

1 1-· 
lInl' "onne vi (ln e et unc souree Il t' ad \ : -

dendl's pour 1 eurs Jlodws et pour I! ' li r ,., 

IlOrt ('feu i Iles. :<:n (,OI'l' III1 I' foi s n o u ::, dé­
nonçons ces collusions entre certain :,; ad­
ministrateurs de la Régi on ct de la Vill e 
a\ ef' Ips groupes financi ers pri vés et a­
V t~· leurs hont-cuses s l)(·~eul ation ::i. 

sociale 
nul' .. d ' cll\O\ er Il''' t!nfant s \ aldiltains à 
NO\ are, pn Toscane, dans Il ''' "arch,'s ct 
en Vpnpl ie, y u'e::it-ce qllf" nOLI s \lIlIlons 
parll'r d" n(, ~.don autonollll ' d .. la Vall ée 
d ' '\oste, quand toutes les admini strations 
prm ineiales ont des insti tuts fi 0 li r l' l'n­
fan('( ' " t nOlis . nOli s n ' l'Il ayon s JI a s, On 

lui ::i::ie t:t ' Ia ù dt ~s, ' .initi a t. in~s [lri \ (,es, .ù 
(" ·U' '1111 g-al!1wnt"iur le,.; ('nl a llt s. Un 
JlI'I'nd dt) l ' ar(l'('nt de l ' admini stmtioo pu­
Id i (111 1' ct on dOlllw à manger p e Il Ù ( ' (' s 
l'nfants, parce qu 'on veut /l'ag n, ' r sur la 
di fff.rence, 

de la Cogne 
1111'.\ t t'lnJls et li eu nous d e m a n cl (' l'ons 
lJlW l ' on fasse un déhat dans cc Con sei 1 
touchant le probl ème technique, l es ra p­
port s humains e~tre la direc tioll el : 1 f' S 

, ouvri ers, et toutes l es questiOnS inh,"ren­
tes à la Cogn(' , 

Enfin il y avait d' autres qllt'stÎOII "; ~u,, ~ 

i e préfère ne pas parler , pal'l' " 'lue n: oll 
exposition a déi à été assez longu e. 

Ce progTalllllle avai t été accepté par 1 a 
dt',l i'gati on de la D,C , et par 1 e Rasselll­
hl enwnt Va ldôtain , 

XXXXXXYXXXXXXÀ~XXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXX'XXXXX~XXXX~XXXXXXxxxxxxxxxxxxxxxxxyxxxxxxxx 
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la Vallée 
de La formule 

gouvernement 
Parlons maintenantde la (orm u 1 e de 

gouvernement, paree qu' un progr a mme 
peut être réali sé ou non selon la formule 
du gouvernement régional. Certaine~ Jun­
tes, (ai tes d' une certaine man i ère,' ne 

peuvent donner aucune garantie po ur la 
réali sation du programme, Mai s pourquoi 
,la formul e de gouvernement 1 qui: .aVait été 
envi sagée, approuvée, concon:lée par la 
D.C. , l' ti.V . et l e R,V ., pourquoi ce tt e 
formule .. -!-elle été reni ée ensuite? Pour 
une rai son très simple: paree qu'il y a eu 
ce qu 'on nie auiourd 'hui, mais qui est dé­
montré hi storiquement, il y a eu l es impo­
si ti ons romaines . Pourquoi ces imposi ­
tions? Avant tout parce qu'à Rome on ap­
(lliqul' touiours, comme i ' ai di t dans l a 
derni,',rt , ,.;':~m\l'e du Consei l,l e système 
du «di vide et impera ». Cette union des 
\aldôtains qui était désirée par la grande 
maiorit(, de la population valdôiaine, n e 
plai sait pas aux maîtres romains, qui vi­
\ ent de la di v i s ion des \aldotains. D'au­

tre part , les responsables d," gouverne ­

ment monocouleur devai ent quand m ê m e 
ménager les soci ali stes, qui avec 1 c u rs 
voi x ti ennent debout le gouverne~1..~t dé­
mochréti en. 

Cest assez ridi cule d ' ent~dwees per­
sonnages du gouvernement et du parti de ' 
mai ori t é relati ve qui continuent à di r e : 
« c,'nlrosi Il i stra ! centrosinistra! centrosi­
ni stra! », tandi s que la vérité c 'est qu ' il s 
ne rêvent pas même de r e con s t r u ire 1 e 
centre-gauche, parce que selon les décla­
rations des grands leaders du PSI et du 
PSU, se lon les déclarat i ons de' De Mar­
tino, de Preti , de Carri glia, de T anassi, 
etc" la reconstruc ti on du centre - gauche, 
sur le plan national , est auiourd' hui im­
possi bl e, malgré l es prédi cations d e L a 
Malfa qu i pose au grand pontife . 

L e centre-gauche, dont 1 a reconstruc­
tion est impossi hi e auj ourd 'hui s ur 1 e 
pl an national, est envoyé par coli s postal 
à A oste avec le timbre dont me p arl a it 
mon père lorsquè i' étai s enfant. 1\ me r a­
contait qu ' au Mini stère de l ' Intéri eur il y 
m ait lin t i lllbrf' «Imono pm Àosta ». ~uand 
un fonFtionnaire valai t peu, on lui appli ­
quait II' «buono (leI' Aosta» et on l'expé­
di ait f'hez nous, f'()mme du reste on a re­
pri s à faire a\ el: certains employés de la 
Poste, L e eentre-~auche , i m po s s i ble à 
Rome est expédié à Aoste (centro- sinis­
Ira huono per Aosta ) avec la bénédi ction 
du Président Bordon , qui a toujours é té 
('ont nti rf' à la formule de l'union des Val­
dôtains, 
~uand nous entendons ces g('ns au cen­
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tre qUi di"'I~I1L: «ecntrosinistra~(·I'nl!o-·il:: 

stn:d centrosinistra! » sans cr.,i re à CP 

qu'ils disent, nous nous rappelons C;ioll­

pino, qui était le masque de Bpr~amo. Le 
père de Cioppino lui avait donm: \juinzl ' 

sou~ et l' avait envoyé à ~1ilan pour ac/H'­
ter «cinq de pan, cinq de vin, et cinq de 
luganighin». Certains diserit«centrosinis­

tra, centrosinistra, centrosinisLra» ..... pt 

Cioppino répétait Louj ours: «cinq dc pan, 

cinq de vin , cinq de luganighin» , pa;'('(' 

que près de Milan il y avait des nZlen' ,., 

eL dans ces rizil'~resil y avait des ~r('­
nouilles, qui disaient : «quatL, quatt», et 
Cioppino, pour ne pas se tromper , repe­
tait: «cinq, cinq, cinq»". «cenLrosinistra! 

centrosinistra! centrosini s tra! », tandi s 

que personne à Home ne (' roi l plus (lU 

centre-gauche. 

A propos des 
Socialistes 

Un journaliste est \cnu me trouver ('1 

m' a dit: «Ma insomma, voi dell'I [nion \al­

dûtaine ee l'avete proprio con i socialis­
ti ». Nous répondons: nous ne sommes pas 
contraires aux vrais socialistes. y u and 
nous voyons qu'à la Fn:~s i dl,nt·(· dei a 
Chambre il yale député Pcrtini , qui a 
fait trente ans de prison pour son id l' (' 
antifasciste et socialiste, une personlle 
honnéte qui s'est toujours battu e pour 

son idéal, nous nous inclinons dnant le 

député. Pertini. \-uand nous Il en son s au 
sénateur Lussu, socialiste , qui cst p,I~"';l' 
de la prison au «confino» età l 'exil, pour 

son idée antifasciste eL socialiste, n., us 

respectons cet homme. Ci est un ho 1Il1t! e 
qui, av ce le sénateur lllwrti, cl ('m ., dm', -
tien et le sénateur Terracini, a t 0 u jours 
aidé la Vallée d ' Aoste el en 1 t)118 s' ('S t 

battu pour notre Statut. Nous savons dis­

Linguer les vrais soeialistl ' " tk l'l',., mpn­
turi ers qui se sont jetés dans le parLi so­

cialiste pour faire earri ère et pou l' S I~ 

remplir les poches, et pour ('rt'('r 1111 s~s­
tème de corrupti on que nous n' éti ons pas 

hahitués à voir en Vallée d' Anst\'. 

Nous savons très hien que le sociali s­
me a été un noble idl~a l qui a servi à ré­

mancipation de ces ouvriers qui au \1\ 
si ècle ct au début du \Xe fur e n t vrai­

ment les esclaves des temps ID 0 der nes, 

Cent ans de luttes socialistes 0 n t SI ~ l'\i 
à élever le niveau et le ton des trmail­

leurs; cela nous le reconnaissons. N ou s 

avons trouvé dans la bibliothèque pater­
nelle tout un rayon de livres socialistes 

qui avaient appartenu à un oncle mater­
nel, lequel avait formé la p~cmière équipe 

sociali ste d'Aoste avec l'avocat \1 art i­
net, avec le père de Guido Perolino, avce 

le notaire Rosset; des gens qui fur e n t 
mis en prison en 1898 pour leurs id é e s 
d'avant-garde et qui avaient dans 1 l' urs 

mai sons Illus ou lIIoins houq~·(~ois('s d (' s 
hihliolh(~!JIH's soeialislt~s, 

:-;i parmi les douze Apôtres il \ a eu 
un .1 udas, dans tou~ les parti sil; a des 

traîtres Pl des rent~gats, lIitlpr, \Iussoli­
ni , Lmal t'~taient des anciens soc i alis­

lt ~s . .Te IJe veux pas Illettre ~1 . Ne n ni l'n 

cOlllpagnie de lIitler, df' ~lu"'"olini ('[ de 

Laval; f'PJH'ndant, à propo'" dl' l'I't hom­
Ill(' , j (' IIlt' pl 'l'Ilwt de f' i t el' Il' spa l' 0 Il' s 
IlroplH~tiques de Lui b'; :-;turzo: (ill horg1w­

succio rifalto ehe non ha \o~lia di di,, '­
nin' un marlir", dpi socialeomunismo ('llI'O' 

Ileo, (;Ii hasta la failla di UII uomo politi­

co fl ~1'\ ido, rOlllaplOlo autentico (1' 0 III a -

b'11Olo di turno, dira-t-on plus Lard) il 'Iua-

l e attende COli pazi enza l ' a\\ellto Il (' 1 If' 
si ni sil'(' s( 'nza cOllluni smo, Iwr ri pr4'luJ('I'(' 

in l'ollllizjoni più favon:\oli il portL.foglio 
degl i affari l'steri,)) Don :-1turzo t~cri \ ai t 

cela I · i(~n mant qlH' '1. [\('llIIi l'(,dl'\Înt mi­
nistw dl's affaires t'trangc"I'( 's. 

\ oi lù expliqlH"e notre position ( ' 11\ ":s 
les socialisws. r':videmment II' sO' ·: dll.-,;­
Ille \'onnaÎt aujourd' hui , non sculement en 

Italie mais en Fran(T aussi et en AlIellla­

g111', unI' ill\olution s(wial-dl"lIlfH'ratifJlH' 
bOllr~ ... oisl" Pn'u\!' l'II l'st '1111' Il's ~()('ia­
li,.,u's all('manJs \if'nllenllk rH!!'(' U:W ;;1 -
Ilance avcI' ks lihl'~raux. t'l'sI la prpl!'-;:­

(lue les sociaux-démocrates alklllands 111' 

;-;ont plus des socialistes, s'ils pl'u\ .. nt 

faire une alli"Il(T avee Ir,s lihl~raux alll '­

mands, Nous mons lu é~al('ment q u (' \1. 
Pedrini se préparc avec ,SOIl (~ompagnon 
(qui vient de soigner les conseillers ma­

lades et ahsents) à faire cOlllme d'lwi,ilu ­

de 1 (' « stu pa-beuch» du ('entre - gaudw, 
(> Ia H~ut dil'(' que les libéraux \ aldô­
lairis n 'ont aucune pi:ur du pri-tendu ('1'11-

tn' ~auchl., qui en rt'alilt' ('sl UII (' l'nln'­
droite. 

Les 
de 

millions 
l'Alpila 

\pn~s moir parll~ du pro~amme t'l dl ~ 
la formule de guu\ernement, je voudrai e; 

rai re encore une l'l'commandai i 011 au Prt~­
sid. 'nl 110rdoll, \1. lIordon t'sl prit, (('spt,­

l'one; qut' CI ' nI' sl~ra pa e; Itt'('(~ssaif(' Ù (' 
présl~nler IllH' motion) d' in\ il('l' \ke;';il~urs 

Genzo 'et Galestri Ù \(llIloirhien restilupr -
à la Vallée 1100,000 lires chacun SUI' ks 

deux millions qu'ils onl l'I'ÇUS, pan' .. qUI' 
le 20 pour cent du l'api lai d (' l 'ALPI LA 

appartient à la Vallée, JI al' conséquent' 
ils doivent restituer «il mal tolto», ils 
doivent restituer 100,000 lires sur 1 e s 2 
millions que chacun d'eux a eus de l'AL­

PILAI 
.Te termine en vous lisant 1 a dt)cision 

qui a été pri se par r Assemblée ~énérale 
de nJnion Valdôtaine, Nous ne SOITlIIU)S 

pas ici pour vous énoncer nos théories 
personnelles; il Y a eu unc asscmblée gé­
nlwalede l'l I,V. qui , après avoir rait 

la Vallée 
l'histoire des poul'I'arh)rs a\ l'l' la [J,c. d 

le ftV., a C'!lI1clu à l'unanimitt): 
«\TTf<:NDI , qUI' la Ile. d' !\oste , en su­

hissant ks impositions l'omailws , a 1'1'­

noncé ù la formuk - dt-jù alT('ptt'l' l'l 

concordt~1' - d 'un g-oU\('I'IH'IIH'nl rt'~·i onal 
ru:. -n,\, <1\1'1' l'appui eXlérieur d(' 1'1 -
Ilion \ aldÎllailH'. l'l qU'l'III' l'st relournt'c 
au ,.,~ SII~IIH' furwste df' l ' i ne lusion dan s 

la future JUllte dl' forces politiques allli­
\aldùtaincs, qui en ces d('l'I1i(')l'I's <l11I1I',(,S 

ont saboté la main-d ' oeuvre loeall' et Ollt 
sui\i des méthodes dl)plorahles de cor­
ruption el de sous-goU\crnenu)nl. ,,( ;\ pro­

posde lamain-d'oetl\TI' locall',j·imill' 

tout \aldôtain d'aller voir comhien son t 
les elllploy()s suhalternes du \luSl)(' ar­

f·ht'olo~ôlJlw : sur l ' inq employt)s il \ al 
t'alallrai,., d UII sl'ul \aldôtain, On l'l't'­
tend quI' 1I0US faisons du ral'isnw, mais 

il'i on a l'ail du nH'isllH' Ù 1'1 ~ 1I\1'I'e;, du ra­
l·i sille hasl) sur la cartl ' du pari i soci al i s­

te , qui est de\Tllue la «II)ssma dl'I pane», 

1 :ne telle Junte ne donne aW'LIIl(' garan­

lie de moralisatioll de la \il' puldique l'l 

dl' ddense de l' ()thni e valdôtaine ): 

,,\TT: ': ~DI ' que le progl'amllH' l'oncordl' 
l'ntre la D.C. 1'1 ' .V, nt le H,\, a l'Il' mu · 

till' dalls Sl'S points l',,spntids pal' 1 e 
Prt'sid"nt Bordon (s'il (,,.,t nt)cessaire j() 

l'I'\il'ndrai plus téll'd SUl' la qll(~stion et j(~ 

dt'llIonll'l'l'ai qw' \1. Bordon a lIIuti lô 1 t' 
prof-'l'alllllle de l'l :nion Valdôtaine ); 
,,\PFHOI 1\:,; la li~l1e politiqut' su i v il' 

jusqu'ici par la Ol'It'~·ation, par Il' Comi­
tl' exécutif et par Il ) Comitt, ('l'nlral: 
«Df<:CL\IŒ que 1'1 1,\, I~sl l'l sl'm lou­

jours au ;-;('nic(' du Pays, l'l pal' ('onsl"­

quent s('ra touj ours favorald( ' ù ('l'Ut' 1'01'­

mull' dl' l 'union des \aldotains, qui mait 
(~I t~ eoncordl'(' t'es derni ers temps ()t qu i 

a ét(~ rt'niél' Ù la dernii~re III i nut e, Ù 1 a 

suill~ dl 's inll'rfél'cnCl's romain('s: 
«!\FFIH\IE que les conseillers de 1'1 :,\, 
Ile doivent pas participl'r Ù lml ' fI't'one;ti­
tution d(~ la \ ipille .lunlp: 
dWi\JONCE l'ahsurditt', dp la ni SI' r{~­

g·ionale qn; " paral:,e;l' IW'1lhlllt d!' long-s 
mois la \ il' économique et administrali\( ' 
du Pays Pl qui ('st en train de rl'tourner 

au point dl' dt)parl, ("est à dire ù une 1'01'­

mul(' d .. gOU\I'I'IH'lIwnt condamnée par l 'o­

pinion l'ubliqw' \aldôtaine,» 
C' pe;I pOUl' CPS rai sons qlf(' nous IH' \ 0-

terons pas en fèl\(,1I1' d .. ('eltl' .T un 1 l' Pl 
que' flOUS l)fesl~nterons \,11111'1 in III ail\' , 
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